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* A travers les Sociétés Féminines *
Moudon. — Union des femmes. — Reprenant une idée mente

à bien, l'an dernier à Chesalles, l'Union des Femmes de Moudon,
doublée de deux groupements de jeunes filles de notre ville, prenait

allègrement, le 9 septembre après midi, qui en voiture, qui à

pied, selon les goûts et les forces de chacune, le chemin de Lova-
tens. De quoi s'agissait-il? D'une rencontre toute amicale entre
jeunes et plus âgées, entre femmes de la campagne et femmes de
la ville. Sous l'ombre claire des pommiers groupés dans l'herbe
verje, des bancs nous attendaient, bientôt pris d'assaut par une-
centaine de personnes. M"ie Berdoz, présidente de l'Union des Femmes, '

souhaite la bienvenue à chacune et dit, en termes heureux, le but
de notre rencontre qui peut se résumer dans le mot de solidarité.
Il y eut des chants, puis la parole fut donnée à M"e Wenger, de

Morges: un sujet lui tient à cœur: l'Education maternelle de la
jeune fille; elle nous en parla avec une chaleur communicative. Pas

plus que cuisine et repassage ne suffisent pour fonder un foyer,
l'instinct maternel ne peut, à lui tout seul, suffire à la mère dans

sa délicate tâche d'educatrice. Il faut connaître l'âme et le cœur
de l'enfant, ses besoins, ses réactions, pour être capable de les

diriger, et pour cela ii faut apprendre à voir, apprendre à comprendre.
Cette étude voit à l'Ecole d'agriculture de Marcelin, grâce à

l'intelligente initiative de M. le conseiller d'Etat Porchet, un
commencement de réalisation. Les jeunes filles du cours ménager y
soignent de vrais bébés, et M'ie Wenger donne aux élèves un
cours de psychologie de l'enfant, en passant en revue les méthodes
Frœbel et Montessori, la valeur éducative des jeux, la notion
nouvelle de l'obéissance qui doit tenir compte de la personnalité et de
la volonté de l'enfant, etc. Elle termina son exposé en engageant
vivement notre Union de Femmes à mettre un cours de ce genre
dans son programme d'activité de l'hiver prochain. Cette suggestive
causerie achevée, les tasses de thé circulent, accompagnées de
pyramides de tranches de « taillé levé », un secret des ménagères de
la campagne vaudoise; puis, ce sont gaies chansons, rondes
animées. Bien rares les aînées qui ne se joignirent pas peu à peu à

la bande joyeuse. Trop vite a sonné l'heure du départ, mais quel
réconfortant souvenir nous laisse cette rencontre! Elle fut bienfaisante

et portera des fruits, nous le croyons. A. R.

Zurich. — Frauenzentrale.— Tandis qu'à Genève nos sociétés cultivent
la spécialisation à outrance — pour ne pas dire l'éparpillement — nos
Confédérées préfèrent en général la centralisation des efforts, quitte à y joindre
une sage division du travail. C'est l'impression que noua laisse un résumé
de la besogne accomplie en 1922 par la Frauenzentrale de Zurich et que
nous devons nous contenter de résumer à notre tour très brièvement.

Des conférences suivies de discussions ont traité les problèmes actuels :

coéducation, service civil, etc. Plusieurs requêtes ont été présentées aux
autorités, concernant le refus de continuer les allocations de chômage aux
femmes, l'éducation ménagère, d'autres encore. Inutile de dire que la
Frauenzenlrale a pris part activement à la campagne en faveur de la
participation féminine dans l'Eglise, l'école et l'assistance, qui a été refusée palle

corps électoral. L'organisation de cours ménagers destinés aux chômeuses,
de séjours de vacances pour mères de familles surmenées, de réunions de
couture et de raccommodage pour ouvrières, d'autres ayant pour but de
réveiller l'intérêt dans les domaines les plus divers et d'établir un contact
entre femmes de milieux différents — ce ne sont là que quelques formes de
l'activité déployée pendant l'exercice écoulé, qui a été couronnée d'un plein
succès. Le 'ravail d'orientation professionnelle (Berufsbei-atung a été un
peu diminuée depuis que la ville a fondé un bureau qni s'en occupe. Beau-
de personnes ont offert leurs services et ont élé employées comme aides
volontaires dans ce que nous appellerions le Service social. Les réceptions
quotidiennes du Secrétariat sont toujours plus fréquentées, les demandes
de renseignements, de conseils, de secours, de plus en plus nombreuses et
variées. Aussi cette branche réclame-1-elle de façon grandissante la sympathie

et la collaboration de toutes celles qui ont à cœur le sort des femmes
ayant à lutter — aujourd'hui plus que jamais — avec les difficultés de
l'existence. C. H.

L'Association zurichoise pour le Relèvement moral vient de publier son
rapport sur le dernier exercice. Nous en extrayons les points les plus sail •

lants.
Dans le courant de mai, l'Assemblée des Sociétés de même ordre de la

Suisse alémanique réunissait à Zurich un grand nombre de participantes.
Les communications de personnalités autorisées — professeurs, médecins,
etc., — sur des questions morales, sociales etmédicales ont donné beaucoup
de vie et d'intérêt aux séances. Le travail local s'est concentré en partie
snr l'organisation des conférences pour jeunes filles où l'on a traité les
côtés pratiques aussi bien que les problèmes les plus élevés de la vie féminine.
Les conférencières ne peuvent d'ailleurs suffire qu'à grand peine à toutes
les demandes qui leur sont adressées par les diverses localités du canton—

d'autant plus qu'eues tiennent à ne pas négliger leur tâche auprès de la
génération qui termine l'école. La propagande zélée qui s'exerce ainsi
contre l'alcoolistn¦¦ el l'immoralité n'aboutha-t-elle ps>s un jour à relever la
vie de famille et à vider les asiles et los refuges

Mentionnons encore les réunions do mères, l'œuvre accomplie dans le
Home pourjeunes filles, dans la Maternité (établissement comi ris hous le
nom général de Pilgerbrunnen), enfin l'assistance des femmes atteintes de
maladies vénériennes. Si leur nombre a diminué sensiblement depuis 1919, il
faut sans doute l'attribuer aux mesures énergiques des autorités chargées
de la police et de l'hygiène, sans oublier les efforts inlassables des médecins
et des conférenciers qui cherchent à éclairer sur ce grave problème parents
et jeunes gens.

CH.

£vm réponse
Nouveaux abonnements

(depuis le 10 juin)
Par M. A. T. (Vevey) 3 abonnements 12.05
M11» N. B. (Blonay) i abonnement 3._
M™0 P. Ch. (Porrentruy) 1 abonnement 6.05
Mmo J. P. (Lausanne) 1 abonnement ' 5.—
M"= C. (Pully) 1 abonnement 4^M"0 L. A. (Chaux-de-Fonds) 1 abonnement [ 5.25
M"" I. K. (Vallorbe) 1 abonnement 535
M11* G. D. (Lucens) 1 abonnement 5.35
M11' E. R. (Blonày) 1 abonnement, 5.B5
DrR. B (Zurich) 1 abonnement 3.20
Par M1'-F. (Lausanne) 1 abonnement 3.20
M. J. P. (Fribourg) 1 abonnement 3.20
M11* M. K. (Soleure) 1 abonnement 320
Mm° F. A. (Schaffhouse) 1 abonnement 3.Q5
Par M. G. M. (Délémont) 1 abonnement 5.—
Par Mme W. (Genève) 1 abonnement -3.25
Mme M. (Gimel) 1 abonnement 3.25
Dr O. F. (Genève) 1 abonnement 5.—
Mlle S. (Lausanne) 1 abonnement 5.
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Ecole Ménagère de Lenzburg
' miliiiiuiii,illumini immillili,iiiiiiii^

fondée par la Société d'Utilité publique des Femmes suisses.

Le prochain cours commencera le 1er Novembre.
Durée : 6 mois.

La directrice Mlle Baerlocher enverra des programmes et
donnera tous les renseignements demandés.

LE GANT CEVEY
est le grand favori parce qu'il

souple, solide, élégant et de

prix modéré

Jean CeVey, Corratene, 16 Çenève
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Soeiété de l'Ouvroir Goopératiî
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MANUFACTURE DE VÊTEMENTS

ET SOUS-VÊTEMENTS TRICOTÉS
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BAS, CHAUSSETTES, JAQUETTES, etc.
MAGASINS DE VENTE :

GENÈVE, Rue du Marché, 40. | BAUE, Freiestrasse, 105.
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NEUCHATEE, Paub. dé l'Hôpital, 19 '

Genève. — Imprimerie Paul Richter, Ruis Dr Alfred-VinO.nt, 10
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